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portés à se demander ce qui a fait la base de leur culture et
de la supériorité de leur race. Un de leurs journaux s'est
exprimé dans les termes énergiques qui suivent: " Nous ne
voulons pas que notre langue sacrée soit mutilée sans façon
par le clergé. Nous, Allemands 'de la Bohême, au nombre
de deux millions, voulons que la Parole de Dieu retentisse
dans notre langue. Nous voulons parler allemand aussi bien
à Dieu qu'à notre empereur. Le cri de " Los von Rom " nous
est venu de Vienne et soulève notre peuple. Qu'on nous
donne des prêtres de notre race, autremenv- notre nation me-
nace d'aller s'abreuver à une autre source."

Il est donc vrai de dire que le mouvement a commencé
par une lutte nationale. Il se peut qu'un certain nombre
ait embrassé le protestantisme d'abord par dépit. Mais
n'est-il pas souvent arrivé qu'une tempête qui n'a d'abord
qu'effleuré la surface de l'eau en ait plus tard pénétré fes pro-
fondeurs ? Au fond de l'âme et de la conscience des peuples il
y a un besoin de vérité que l'Evangile seul peut satisfaire.

La mémoire de Huss n'est pas mise en oubli. On se rap-
pelle qu'au commencement du 17e siècle la Bohême était
presque entièrement protestante. Il est donc tout *naturel
que l'on se reporte à ces temps plus beaux et que l'on y trouve
une inspiration pour mener à bonne fin le mouvement "Los
von Rom."

Les chrétiens qui suivent le développement de ce travail
sont pleins d'espoir. Un des témoins occulaires, le Dr Anton
Eisenkolb parle en ces termes: "Malgré toutes les dénéga-
tions romaines, il y a maintenant dans notre peuple une foi
en Dieu libre et intime. La détresse nationale et économique
nous a appris à prier et à chercher nous-mêmes le secours
d'en Haut. Luther n'arriva à la vérité qu'au prix d'angoisses
et de rudes combats intérieurs ; des luttes analogues ne sont
épargnées à aucun d'entre nons, protestants nouveaux. Le
cœur de notre peuple est ouvert au pur christianisme évan-
gélique. Nos nouveaux protestants et ceux qui s'apprêtent à
devenir membres de notre Sainte Eglise évangélique, récla-
ment un culte vraiment chrétien."

Nous n.e pouvons que nous réjouir de ce mouvement et
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